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Ce  Mai  1796. 


J* AI  rhonneur.  Messieurs,  de  vous  envoyer  des 
Exemplaires , î®.  de  deux  Lettres  Patentes  du  Roi  : les 


premières  du  go  Avril  dernier  , fur  un  Décret  de  rAlFein- 


blée  Nationale  du  2 g Août  précédent,  qui  déclarent  qu’aucun 
Citoyen  ne  peut  être  inquiété  à raifon  de  fes  opinions  : les 
fécondés  du  deux  Mai  courant , aulB  fur  un  Décret  de 
FAfTemblée  Nationale , concernant  les  conditions  requifes 
pour  être  réputé  François,  êi  admis  à l’exercice  des  droits 
de  Citoyen  adif. 

2®.  D’une  Proclamation  du  Roi,  pareillement  fur  un 
Décret  de  la  même  Aflemblée  , relatif  au  ferment  des 
Officiers  Municipaux. 

Je  vous  prie  de  m’en  aceufer  la  réception  fur  les  deux, 
doubles  de  route  qui  vous  feront  préfentés  pa«  l’Expiès  qui. 
en  fera  le  porteur,  de  les  faire  tranferire  fur  les  Regiftres 
de  votre  Municipalité,  publier  & afficher,  & de  me  faire 
palTer  enfuite  le  certificat  de  tranfeription , publication  & 
affiche. 

Vous  donnerez  dix  fous  à l’Exprès. 

J’ai  l’honneur  d’être  , avec  un  très-parfait  attachement,’ 
Messieurs  , votre  très-humble  & très-obéilfant  ferviteur  , 


BALL  AINVILLIERS. 


MM.  les  Maires  & Officiers  Municipaux 


UBRARY 


